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Résumé : L’objet de cet article est de montrer que y, pronom adverbial localisant, peut renvoyer à de 
l’humain, à du non animé ou à des unités prédicatives lorsqu’il figure dans le segment j’y pense. Il 
cible des structures récurrentes dans lesquelles j’y pense, prenant une valeur résomptive, renvoie à des 
unités prédicatives : j’y pense apparaît ainsi dans des sous-phrases temporelles (quand j’y pense, 
maintenant que j’y pense, pendant que j’y pense), dans la corrélative plus j’y pense et dans la période 
discursive « (mais) j’y pense : unité prédicative ». Ces unités résomptives correspondent à des unités 
phraséologiques en raison de leur semi-figement et déploient des valeurs discursives particulières.  
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